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Quelques dates …

      EDITO par Philippe Matthey

Depuis le début mars et jusqu’à cet 
été, la nature nous offre la 
générosité de sa beauté. 
Comme si la création compensait, 
par le ciel et la terre, ce que le 
virus et ses conséquences enlèvent 
à notre liberté. Occasion à saisir 
pour l’émerveillement et la 
contemplation… 
François d’Assise, et à sa suite 

notre pape qui porte son nom, nous invitent à la 
louange au Créateur. Le Cantique des Créatures puis la 
lettre encyclique « Laudato si » mettent des mots pour 
exprimer notre gratitude à l’auteur de la vie. 

Au cœur de cet été, la Parole de Dieu nous appelle 
également à rendre grâce à Dieu qui « visite la terre et 
l’abreuve et qui la comble de richesses » Psaume 64. 
J’en ai fait ma prière et je vous y associe. 

Accueilli par des amis dans une belle ferme des 
Franches Montagnes, je me suis émerveillé devant la 
terre qui porte son fruit. J’ai observé le travail de la 
terre et de l’humain. Fraîchement fauché, le pré laissait 
reposer son herbe pour qu’elle sèche et devienne foin. 
La première nuit, il a plu; alors le paysan a éparpillé 
une nouvelle fois sa récolte pour l’offrir au soleil d’un

nouveau jour. Au soir, il a roulé le fourrage en andains 
et au matin suivant il l’a répandu à nouveau. La terre 
puis  le soleil,  puis la pluie,  puis le  soleil  à  nouveau 
ont donné leur énergie à ce foin. Le soin et la patience 
de l’homme lui ont donné le temps de la maturation. 
Puis en deux heures à peine, l’homme et ses machines 
ont récolté le foin et l’ont conditionné en ballots avant 
de le rentrer à la grange. Quelle belle collaboration 
entre la nature et l’humain pour que le fruit donné soit 
valorisé. 

Lorsque Jésus raconte la parabole du semeur, il 
compare la semence à la Parole de Dieu et la terre au 
cœur de l’homme. Alors si nous sommes capables de 
nous émerveiller devant la nature ensemencée, 
combien plus pouvons-nous nous émerveiller devant 
le cœur de l’homme ensemencé par la Parole de Dieu.  

Elle nous féconde et établit entre nous une vitalité 
prometteuse. Elle nous dispose à porter du fruit, le 
fruit de Dieu sur terre. C’est là notre dignité d’enfants 
de Dieu : la grandeur de l’humain manifeste la beauté 
de Dieu. Puisse ce regard reconnaissant les uns sur les 
autres donner à notre vie commune le goût de la 
récolte : l’amour de Dieu, ainsi répandu, donne 
l’énergie à tous nos liens humains !

• Assomption : Messe le samedi 15 août à 18h15 à 
l’église de Plan-les-Ouates et le dimanche 16 août 
à 11h à l’église de Notre-Dame des Grâces 

• Reprise des messes selon horaires habituels : 
             Le samedi 22 août à 17h à la chapelle de la   
             Sainte-Famille et à 18h15 à la chapelle de Perly,  
             le dimanche 23 août à 9h45 à l’église de Plan-les- 
             Ouates et à 11h à l’église Notre-Dame des  
             Grâces (messe de rentrée avec les familles) 

• Célébrations de la première des communions : 
samedi 10 octobre à 17h à l’église de Notre-Dame 
des Grâces et dimanche 11 octobre à 9h45 à 
l’église de Plan-les-Ouates 

• Célébration de la confirmation : samedi 31 
octobre à 17h à l’église de Notre-Dame des 
Grâces  

LOUE SOIS-TU SEIGNEUR !
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« L’espérance germe » sur la Croix du Christ, 
comme le rappelait le pape François, le 30 mars 
2018, à l’occasion du Vendredi Saint. Voici son 
tweet, qui est toujours d’actualité: 

Jésus a apporté dans le monde une espérance 
nouvelle et il l’a fait à la manière de la graine : il 
s’est fait tout petit, comme un grain de blé ; il a 
laissé sa gloire céleste pour venir parmi nous : il est 
« tombé en terre ». Mais cela n’était pas encore 
suffisant. Pour porter du fruit, Jésus a vécu l’amour 
jusqu’au bout, se laissant rompre par la mort comme 
une graine qui se laisse rompre sous la terre. C’est 
justement là, au point extrême de son abaissement – 
qui est aussi le point le plus élevé de l’amour – qu’a 
germé l’espérance. Si quelqu’un de vous demande : 
« Comment naît l’espérance ?  – De la croix. 
Regarde la croix, regarde le Christ crucifié et de là 
t’arrivera l’espérance qui ne disparaît plus, celle qui 
dure jusqu’à la vie éternelle ». Et cette espérance a 
germé précisément par la force de l’amour : parce 
que l’amour qui « espère tout, supporte tout » (1 Cor 
13, 7), l’amour qui est la vie de Dieu a renouvelé 
tout ce qu’il a atteint. Ainsi, à Pâques, Jésus a 
transformé, en le prenant sur lui, notre péché en 
pardon. Mais écoutez bien comment est la 
transformation que produit Pâques : Jésus a 
transformé notre péché en pardon, notre mort en 
résurrection, notre peur en confiance. Voilà pourquoi 
là, sur la croix, notre espérance est née et renaît 
toujours ; voilà pourquoi, avec Jésus, toutes nos 
obscurités peuvent être transformées en lumière, 
tous nos échecs en victoire, toutes nos déceptions en 
espérance. Toutes, oui, toutes. L’espérance surpasse 
tout, parce qu’elle naît de l’amour de Jésus qui s’est 
fait comme le grain de blé en terre et qui est mort 
pour donner la vie et c’est de cette vie pleine 
d’amour que vient l’espérance. 

Quand nous choisissons l’espérance de Jésus, nous 
découvrons petit à petit que la manière gagnante de 
vivre est celle de la graine, celle de l’amour humble. 
Il n’y a pas d’autre voie pour vaincre le mal et 
donner l’espérance au monde. Mais vous pouvez me 
dire :  

« Non, c’est une logique perdante ! » C’est ce qu’il 
semble, que ce soit une logique perdante, parce que 
qui aime perd le pouvoir. Avez-vous pensé à cela ? 
Qui aime perd le pouvoir, qui donne se dépossède de 
quelque chose et aimer est un don. En réalité, la 
logique de la graine qui meurt, de l’amour humble, 
est la voie de Dieu et elle seule donne du fruit. Nous 
le voyons aussi en nous : posséder pousse toujours à 
vouloir quelque chose d’autre : j’ai obtenu quelque 
chose pour moi et aussitôt j’en veux une autre plus 
grande et ainsi de suite, et je ne suis jamais satisfait. 
C’est une mauvaise soif ! Plus tu as, plus tu veux. 
Qui est vorace n’est jamais rassasié. Et Jésus le dit 
de manière nette : « Qui aime sa vie la perd » (Jn 
12,25). Tu es vorace, tu cherches à avoir beaucoup 
de choses mais… tu perdras tout, même ta vie en 
fait : qui aime ce qu’il a et vit pour ses propres 
intérêts se gonfle uniquement de lui-même et perd. 
En revanche, qui accepte est disponible et sert, il vit 
à la manière de Dieu : alors il est gagnant, il se 
sauve et il sauve les autres ; il devient semence 
d’espérance pour le monde. Mais c’est beau d’aider 
les autres, de servir les autres… Peut-être nous 
lasserons-nous ! Mais la vie est ainsi et le cœur se 
remplit de joie et d’espérance. C’est l’amour et 
l’espérance ensemble : servir et donner. 

SUR LA CROIX, « GERME L’ESPERANCE »
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Certes, cet amour vrai passe à travers la croix, le 
sacrifice, comme pour Jésus. La croix est le passage 
obligatoire, mais elle n’est pas le but, elle est un 
passage : le but est la gloire, comme nous le montre 
Pâques. Et là, une autre très belle image vient à notre 
aide, celle que Jésus a laissée à ses disciples pendant 
la dernière Cène. Il dit : La femme qui enfante est 
dans la peine parce que son heure est arrivée. Mais,  
elle peut se demander : « Est-ce que j’aime ? Ai-je 
appris à aimer ? Est-ce que j’apprends tous les jours 
à aimer plus ? », parce que l’amour est le moteur qui 
fait avancer notre espérance. 

Chers frères et sœurs, ces jours-ci, jours d’amour, 
laissons-nous envelopper par le mystère de Jésus 
qui, comme un grain de blé, en mourant nous donne 
la vie. C’est lui la semence de notre espérance. 
Contemplons le Crucifié, source d’espérance. Petit à 

petit nous comprendrons qu’espérer avec Jésus, c’est 
apprendre à voir dès maintenant la plante dans la 
graine, Pâques dans la croix, la vie dans la mort. Je 
voudrais maintenant vous donner un devoir à faire à 
la maison. Cela nous fera du bien à tous de nous 
arrêter devant le crucifix – vous en avez tous un à la 
maison – le regarder et lui dire : « Avec toi, rien 
n’est perdu. Avec toi, je peux toujours espérer. Tu es 
mon espérance ». Imaginons maintenant le crucifix 
et tous ensemble, disons à Jésus crucifié trois fois :  

« Tu es mon espérance ».  

Tous : « Tu es mon espérance ».  

Plus fort : « Tu es mon espérance ». Merci. 

Messe de rentrée avec les familles :  
Dimanche 23 août à 11h à l’église de Notre-Dame 
des Grâces 

Retraite des confirmands 2020 :  
Du 25 au 27 septembre 

Retraite des communiants 2020 :  
Du jeudi 8 au samedi 10 octobre  

Célébrations de la première des communions : 
Samedi 10 octobre à 17h à l’église de Notre-Dame 
des Grâces et dimanche 11 octobre à 9h45 à 
l’église de Plan-les-Ouates 

Célébration de la confirmation :  
Samedi 31 octobre à 17h à l’église de Notre-Dame 
des Grâces  

ASSEMBLEE GENERALE DE LANCY
Mercredi 23 septembre à 20h 
 

ACTUALITES DE NOS PAROISSES

  
Où trouver les renseignements concernant la 
catéchèse de votre enfant, ado ou jeune ? 

- au secrétariat de notre Unité pastorale 
- dans nos églises et chapelles (panneaux d’affichage ou  
  présentoirs) 
- sur notre site internet : www.up-rives-de-laire.ch 

Inscriptions caté :  

Mardi 1er septembre de 16h30 à 18h à la chapelle de 
Perly 

Mercredi 2 septembre de 11h à 13h à la cure de Notre-
Dame des Grâces 

Mercredi 2 septembre de 17h à 19h à la salle de Plan-
les-Ouates

CATECHISME
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Depuis le confinement jusqu’à aujourd’hui, les 
rencontres de caté, comme d’ailleurs toutes les 
rencontres communautaires, ont été annulées, y 
compris les messes avec les familles.

Manque ? Vide ? Durant tout ce temps, nous avons eu 
le souci de maintenir le contact avec les familles. 
Nous leur avons envoyé des « billets caté » c’est-à-
dire des pistes de réflexion en lien avec le rythme 
liturgique : la Semaine sainte, Marie au mois de mai, 
etc…
Même si ce temps de confinement a été compliqué au 
niveau de l’organisation familiale  : travail, télé 
travail, école, … certaines familles, selon leur 
disponibilité, ont pris sur elles de poursuivre la 
réflexion spirituelle. En ce sens, et d’une manière 
générale, ces « billets caté » ont été appréciés.

A la sortie du confinement, pour acquitter les familles 
de ce qu’elles ont vécu et pour leur donner du 
courage pour l’avenir, nous leur avons proposé de 
vivre un temps de célébration avec pour thème : 
Revêtir la vie de bénédiction.
C’est avec beaucoup de bonheur que nous avons reçu 
les familles, par petits groupes de une à trois ou 
quatre à la fois, à l’église de Notre-Dame des Grâces. 
38 d’entre elles, soit environ 60 enfants et jeunes 
accompagnés par leur parent, ont répondu à notre 
proposition.

Pendant 20 minutes, ce furent de beaux moments 
profonds et sincères.

En commençant par accueillir la lumière du cierge 
pascal, nous nous sommes rappelé que cette lumière 
du Christ, mort et ressuscité, vient éclairer notre 
espérance et lui donner du sens.
Pour préparer ce moment, nous avions demandé aux 
familles d’arriver avec un texte, une prière, un dessin, 
quelque chose de personnel. Quelques perles de ce 
retour se trouvent ci-dessous.

La parole de Dieu, qui a appuyé ce temps de 
célébration, se trouve dans l’évangile de Saint Luc 
24, 49-53 qui dit ceci :

Et moi, je vais envoyer sur vous ce que mon Père a 
promis. Quant à vous, demeurez dans la ville jusqu’à 
ce que vous soyez revêtus d’une puissance venue 
d’en haut. 
Puis Jésus les emmena au dehors, jusque vers 
Béthanie ; et, levant les mains, il les bénit.

Or, tandis qu’il les bénissait, il se sépara d’eux et il 
était emporté au ciel. 
Ils se prosternèrent devant lui, puis ils retournèrent à 
Jérusalem, en grande joie. 
Et ils étaient sans cesse dans le Temple à bénir Dieu.

        5 

REVETIR LA VIE DE « BENEDICTION » !

par Catherine Menoud et Montserrat Estruch 
au nom de l’équipe pastorale et des catéchistes
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Alors, c’est quoi la bénédiction ! 

Bénir vient du latin « bene dicere » « dire du bien ». 
En bénissant, on prononce sur l’autre une parole qui 
implique Dieu et  sa vie donnée en surabondance. La 
bénédiction vient de plus loin que nous ; on ne se 
bénit pas soi-même, elle est toujours reçue ou 
transmise au nom de Dieu. 
Tout le monde peut bénir, qu’il soit un adulte ou un 
enfant. Il suffit d’imposer les mains ou de tracer un 
signe de croix sur le front, dire le prénom de la 
personne, et formuler une parole de souhait 
improvisée ou celle qui est tirée du livre des 
Nombres 8, 24-26 : « Que le Seigneur te bénisse et te 
garde, qu’il fasse pour toi rayonner son visage. Que 
le Seigneur te découvre sa face, et prenne en grâce et 
t’apporte la paix. » 

La Bénédiction est un don qui touche à la vie et à 
son mystère. C’est un don exprimé par la parole 
immédiatement efficace : « Je ne te laisserai pas 
aller sans que tu m’aies béni » Genèse 32, 27. 

Dans l’Ecriture, la bénédiction est d’abord l’acte de 
Dieu qui dit, veut et réalise notre bien. 
Genèse 1, 3, 6, 9 … Dieu  dit … et ça se réalise ! 

Tout de l'homme intéresse Dieu ! En acceptant de se 
laisser bénir dans toutes les dimensions de sa vie, 
celui qui est béni apprend à reconnaître la présence 
aimante de Dieu. A son tour il saura, lui aussi, dire du 
bien de ses frères et à ses frères : les réconfortant, les 
valorisant, les conduisant à voir, eux aussi, la 
présence de Dieu dans leur quotidien. 

Ainsi, peu à peu, le mal 
recule dans le monde, 
laissant place au bien, à 
l'expression du bien, à 
la bénédiction, en toute 
circonstance et en tout 
lieu. 

Av e c l a p r i è r e e t 
l’envoi, la bénédiction 
est donnée par le prêtre 
présent. Elle prend le 
g o û t d u s a c r é 
lorsqu’elle se répand 

des parents aux enfants, des enfants aux parents, des 
parents entre eux, des enfants entre eux, etc… 
Et elle a un goût de douceur lorsque les enfants 
reçoivent une brochette de bonbons qui leur 
rappellera ce moment d’intimité et d’Action de grâce. 

Merci à vous les familles, nous sommes 
reconnaissants du partage et du témoignage que vous 
nous laissez. 

Nous aurons le plaisir de nous retrouver bientôt. 
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Comme chaque année, la fête patronale nous réunira 
ce mois d’août. Associer la fête patronale de notre 
église dédiée à Notre-Dame des Grâces à 
l’Assomption ne va pas de soi. L’Assomption est une 
grande fête dans l’Eglise qu’elle place le 15 août sur 
son  calendrier  liturgique  mais  il n’y a pas de pareil 

sur ce calendrier lorsqu’on désigne Marie sous le 
vocable de « Notre-Dame des Grâces ».  

De bonne mémoire, on se souvient que l’ancienne 
église de Lancy, cédée aux catholiques chrétiens au 
19e siècle, est dédiée à la Sainte Trinité. Celle qui fut 

d’abord construite pour nous donner un lieu de culte, 
inaugurée en 1882 et démolie en 1950 seulement,  
avait Saint Michel pour patron. Des sociétés liées à la 
paroisse (dont un club de football !) avaient aussi ce 
patronyme et elles ont subsisté encore bien après la 
construction de l’édifice actuel de Notre-Dame des 

Grâces. 

Lorsqu’on repère, pour la première 
fois au moyen-âge, la paroisse 
désignée sous son nom, on 
s’aperçoit qu’elle est dédiée à 
Not re-Dame. Cet te ment ion 
manuscrite datée de 1292 est 
importante mais elle apparaît 
incidemment dans le cadre d’un 
conflit et la paroisse sous ce nom 
existait donc déjà auparavant. Il est 
vraisemblable que les Seigneurs de 
Lancy, cités pour la première fois 
en 1097, aient été à l’origine de la 
fondation du lieu de culte. Cette 
église s’élevait sur l’actuel parc de 
la villa Bernasconi ; un plan de 
1710 l’indique encore clairement. 
Non loin, une route, qui est 
devenue la route du Grand-Lancy, 
descenda i t abrup tement sur 
l’emplacement du Pont-Rouge et 
puis atteignait l’Arve que l’on 
traversait sur un pont de bois pour 
se rendre à Genève. A la veille de la 
Réforme, l’église Notre-Dame de 
Lancy existe encore, avec un curé 
pour l’administrer. Mais après 
1536, le lieu est désaffecté, institué 
temple protestant quelque temps, 
puis à nouveau désaffecté. Le 
bâtiment s’altère au cours des 
années. C’est le Révérend Benoît 
de Pontverre, nommé dès 1693 curé 
de Confignon et de Lancy, qui va 

faire construire une modeste église que l’on agrandira 
plus tard, devenant l’actuelle église de la Trinité. A 
noter la ténacité de Pontverre, qui affronta beaucoup 
d’oppositions dans cette entreprise. 

LA FETE DE L’ASSOMPTION LIEE A … 
NOTRE-DAME DES GRACES

par Yves Cornu

Eglise de Saint Michel, Lancy
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Bien plus tard, le curé Montillieri, vu le nombre 
croissant de nouveaux paroissiens, fit construire 
l’église actuelle (1912-13). Ce lieu de culte est dédié à 
Notre-Dame des Grâces avec deux protecteurs 
secondaires : Saint-Christophe et Saint Georges. 
Montilleri était italien d’origine et provenait d’un 
petit village appelé Piozzo, dans le Piémont. Il aimait 
se recueillir là-bas à un endroit dénommé Santuario 
della Madonna delle Grazie. 

On a raconté que, content d’avoir obtenu le nécessaire 
pour donner le premier coup de pioche, il aurait 
trouvé la Vierge Marie bien prometteuse de grâces… 
L’habileté du pasteur est de rejoindre ses ouailles par 
ses idées. Cependant c’est sans doute une explication 
a posteriori. Une autre explication qui m’a été 
donnée : la route évoquée ci-dessus qui atteignait 
l’Arve avait, à l’endroit du pont, une église dédiée à 
Notre-Dame des Grâces que la Réforme fit 
disparaître. Dans un esprit de « restauration », 
Montilleri aurait donné un tel patronage à notre 
église. Pour la deuxième explication, cela mériterait 
une recherche  mais le temps me manque. 

Une autre question à résoudre est de savoir pourquoi 
on a associé la patronale à la Fête de l’Assomption.  
Le choix a-t-il été arbitraire ? D’autres fêtes auraient 
pu s’imposer : l’Annonciation, l’Immaculée 
Conception, etc... Dans les églises orientales, 
l’Assomption est une grande fête : en Grèce il y a 
deux grandes fêtes rel igieuses, Pâques et 
l’Assomption ; la fête de Noël et celle de l’Epiphanie 
sont moindres. Les grandes vérités sur Marie nous 
viennent de l’Orient ; ainsi le concile d’Ephèse, en 
431, consacre la terminologie populaire de Mère de 
Dieu pour désigner Marie. La tradition portée par le 
Peuple de Dieu voue une dévotion aux derniers 
moments terrestres de Marie. Les orientaux parlent de 
la Dormition : elle ne serait pas morte mais se serait 
endormie… avant d’être emportée corps et âme au 
ciel par une assomption (terme équivalent à 
« ascension » que l’on reporte pour le Christ). En 
Occident on a préféré parler de l’Assomption de la 
Vierge Marie mais, pour tout dire et bien dire, il 
faudrait parler des deux à la fois. En 1950, le pape, se 
basant sur une tradition repérée de proche en proche 
dans l’histoire de l’Eglise, a promulgué le dogme de 
l’Assomption. 

Une des traditions mise en évidence dans ce dogme 
est celle de Saint Amédée de Lausanne qui, au 12e 
siècle, avait fait construire un magnifique porche 
représentant ce mystère : à la fois Marie qui s’endort 
entourée des douze apôtres, réunis  à ce moment-là 
miraculeusement,  et d’autre part son éveil au ciel 
sortant de son tombeau, et accueillie par les anges. 
Saint Amédée est disciple de Saint Bernard dont on 
sait l’importance de la dévotion à Marie qu’il désigne 
comme Notre-Dame, un terme ancré dans la culture 
de l’époque.  

Santuario della Madonna delle 
Grazie, Piozzo

Porche de la cathédrale de Lausanne 

Vitrail de 
l’église de 
Notre-Dame des 
Grâces, Grand-
Lancy
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Pourquoi vous levez-vous le matin ? 

Tout simplement pour profiter et vivre la journée 
que Dieu, dans sa bonté, m’accorde. Aussi, en 
espérant qu'avec sa grâce, je pourrai la vivre selon 
ses préceptes. 

Un souvenir de vie marquant ? 

Deux dates clé :   le 10 octobre 1959, jour de mon 
mariage et le décès le 30 avril 2015 de mon épouse.  

1993, opportunité de prendre une retraite anticipée. 
Acceptée et vécue sans problème ! 

Septembre 2010, pour raison de santé, j'ai cessé de 
nettoyer l’église de Plan-les-Ouates au bout de 16 
ans et demi. Une page qui se tourne aussi avec bien 
des regrets. C’était un travail agréable, souvent seul 
avec le bon Dieu, que j'aimais bien. 

Un regret ? 

Pas eu de descendants. C'est un peu le vide.     

Une anecdote de votre activité actuelle ? 

Il y a eu ce printemps dans notre jardin, une petite 
histoire rappelant La Fontaine.  Il y a des renards 
qui logent chez le voisin avec quatre petits sous une 
cabane. A la maison, j’ai un ou parfois trois 
corbeaux qui me tiennent compagnie par leur 
présence sporadique mais fidèle tous les jours. 
Dernièrement, je lance, un matin, des croûtes de 
fromage à « Philibert » (c'est le corbeau!)  qui 
juché sur la cheminée d’un autre voisin guettait sa 
pitance. Il plonge, mais Goupil, en embuscade, est 
arrivé avant lui, déboulant de je ne sais où.  C’est 
comme qui dirait la fable du corbeau et du renard à 
la maison !  C'est chouette la nature. 

Une caractéristique de votre personnalité ? 

Je suis un faux calme et parfois je manque de 
patience. (Mon épouse me le disait déjà !)  Pourtant 
j'essaie bien de me contrôler !!  Mais voilà……. 

Recueilli par Catherine Menoud

TEMOIGNAGES

La foi … quelle importance pour vous ? 

C’est ce qui me permet d’avancer, de supporter les 
tribulations, les épreuves douloureuses de la vie, 
d’avoir une raison de vivre dans l’espérance que Dieu 
nous promet. 

Le confinement … ce qui vous manque? Ce 
que vous apprenez de vous-même? Ce que 
vous découvrez et qui vous réjouit? 

Ce qui manque un peu, c’est l’isolement bien sûr. 
Mais veuf depuis cinq ans, j’ai aussi appris à vivre en 
solitaire, ce qui m’a facilité quelque peu, 
malheureusement, et, malgré tout, m’a aidé à 
supporter le confinement. 

Je n’ai pas appris beaucoup plus dans l'isolement que 
je ne savais déjà.  Par contre, le virus nous a montré 
clairement notre fragilité humaine face à quelque 
chose d’invisible et d'infiniment petit. Il a été capable 
de mettre à genou l’humanité. C’est une belle leçon 
de modestie à retenir dans ce monde technique, 
connecté et mondialisé. Je retrouve cette phrase : 
l'homme propose et Dieu dispose ! 

C’est une redécouverte en quelque sorte. La vie a été 
bouleversée, souvent tragiquement, pour certains 
d’entre nous. Je pense aussi que l’humanité devrait en 
tenir compte. Il est possible que notre monde ne soit 
plus le même après, mais on peut espérer qu’il 
évoluera vers le mieux et que tous les humains en 
profiteront. C’est aussi mon espoir ; cela serait 
merveilleux. Le Covid 19 a au moins fait découvrir 
une magnifique solidarité entre les personnes. On a 
découvert aussi que l'on peut, avec moins, avoir tout 
autant et en plus à portée de main, localement, chez 
nous, tout simplement, sans chercher plus loin.         

H.A.   

Je déteste garder rancune ; je pardonne  volontiers 
mais cela reste parfois  dans un  coin de ma  mémoire 

Pour Rives de l’Aire Infos - quelques questions « repère »
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LIVRE DE VIE

ONT ETE ACCUEILLIS DANS L’EGLISE PAR LE BAPTEME : 

Nayssi et Ethan RENEVIER, le 12 juillet 2020 à l’église de Notre-Dame des Grâces 

ONT ETE ACCUEILLIS PAR LE PERE : 

Emil METRY (1932), funérailles célébrées le 15 mai 2020 au Centre Funéraire de St-Georges 
Salomon AGOUNE (1972), funérailles célébrées le 19 mai 2020 à l’église de Notre-Dame des Grâces 
Jean-Pierre MAGNIN (1935), funérailles célébrées le 22 mai 2020 à l’église de Plan-les-Ouates 
Jean-Claude GUEIT (1937), funérailles célébrées le 27 mai 2020 à la chapelle de Perly-Certoux 
Luca ZITO (1940), funérailles célébrées le 28 mai 2020 à l’église de Notre-Dame des Grâces 
Gisèle CONCONI (1928), funérailles célébrées le 29 mai 2020 à l’église de Notre-Dame des Grâces 
Edelmiro LOIS (1947), funérailles célébrées le 4 juin à l’église de Notre-Dame des Grâces 
Rolando COSTANTINI (1948), funérailles célébrées le 5 juin à l’église de Ste-Croix, Carouge 
Carlo LUDOVICO (1966), funérailles célébrées le 9 juin 2020 au Centre Funéraire de St-Georges 
Claire BRUN (1927), funérailles célébrées le 18 juin 2020 à l’église de Notre-Dame des Grâces 
Josiane LANZLINGER (1940), funérailles célébrées le 23 juin 2020 à la chapelle de la Sainte-Famille 
Angelo LAMICELA (1941), funérailles célébrées le 24 juin 2020 au Centre Funéraire de St-Georges 
Pierre-André WAEBER (1926) funérailles célébrées le 1er juillet 2020 à l’église de Notre-Dame des Grâces 
Yolande REYMOND (1931), funérailles célébrées le 3 juillet 2020 à l’église de Notre-Dame des Grâces 
Marina FASCIOLO (1942), funérailles célébrées le 8 juillet 2020 au Centre Funéraire de St-Georges 
Anne STÖCKLI (1968), funérailles célébrées le 9 juillet 2020 à l’église de Notre-Dame des Grâces 
Roger VONLANTHEN (1930), funérailles célébrées le 10 juillet 2020 à l’église de Notre-Dame des Grâces 
Serge PATER (1943), funérailles célébrées le 10 juillet 2020 au Centre Funéraires de St-Georges 
Claude PRÊTRE (1932), funérailles célébrées le 15 juillet 2020 à l’église de Notre-Dame des Grâces 

Jusqu’au 22 août il n’y aura pas de messes dominicales à la chapelle de Perly-Certoux et à la chapelle 
de la Sainte Famille.  

La messe du jeudi matin à 8h30 à la chapelle de la Sainte Famille est maintenue.  

Reprise des horaires habituels : 

Samedi 22 août  : 17h,  chapelle de la Sainte Famille 

    18h15, chapelle de Perly 

Dimanche 23 août :  9h45, église de Plan-les-Ouates 

    11h, église de Notre-Dame des Grâces 

MESSES PENDANT L’ETE
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EDITO ESTIVAL 2020
par Catherine Menoud

Inspiré de Matthieu 11, 25-30

 La danse de l’été !

Après quelques mois bien chahutés, la pause estivale s’annonce comme un temps de ressourcement bienvenu. 
L’Evangile proposé peut nous aider à nourrir ce temps. 

Ce passage, considéré comme un joyau de l’évangile de Matthieu, exprime une prière que nous pouvons reprendre 
inlassablement : 

  Ô Père du ciel et de la terre, sois béni de cacher ce mystère aux puissants, 
  de révéler aux petits l’incroyable amour de ton cœur de Père. 

Mise dans la bouche de Jésus, elle révèle un goût profond et sincère pour l’humanité dont il connaît toutes les 
vérités. Mais elle révèle également son lien d’intimité à son Père qu’il dévoile comme étant une présence secrète 
d’amour sur laquelle il prend appui pour nourrir sa propre humanité. 

En effet, Jésus va jusqu’à dire : Nul ne connaît le fils sinon le père ; et nul ne connaît le père sinon le fils. En disant 
cela, il nous invite à entrer dans ce lien d’amour comme dans une danse qui enivre. Il cherche à nous donner la clé 
de la confiance pour supporter l’insupportable : Venez à moi, vous tous, les fatigués, les surmenés, je vous donnerai 
le repos. Prenez sur vous mon joug. Vous trouverez le repos pour votre âme. 

En prenant cette image du joug, Jésus vient nous dire que le sien est fait d’un bois doux et précieux qui mène vers la 
libération. Osons alors risquer, avec empathie, le regard sur nos jougs: les blessures que nous traînons, les pressions 
que nous nous imposons, des principes que nous croyons bons, des attitudes que nous estimons justes … La trace 
des sillons est comme un guide sur notre route. Avec les graines pesantes lâchées au fil du temps, le champ finira par 
devenir un bouquet de signes aux couleurs d’espoir renouvelé et d’une fraicheur intérieure retrouvée. 

Que cet été soit un Kairos, un temps opportun pour chercher à entrer dans la danse de l’amour inconditionnel du 
père et du fils, un temps pour déposer ces graines trop chargées, un temps pour s’émerveiller de ce que nous 
devenons devant lui, le Seigneur :  C’est toi qui as créé mes reins ; tu m’abritais dans le sein maternel. Je confesse 
que je suis une vraie merveille, tes œuvres sont prodigieuses oui, je le reconnais bien. Ps 139  

     

Quand l’été vient, le pauvre adore ! 
L’été, c’est la saison de feu, 
C’est l’air tiède et la fraîche aurore ; 
L’été, c’est le regard de Dieu. 

L’été, la nuit bleue et profonde 
S’accouple au jour limpide et claire ; 
Le soir est d’or, la plaine est blonde ; 
On entend des chansons dans l’air. 

L’été, la nature éveillée 
Partout se répand en tous sens, 
Sur l’arbre en épaisse feuillée, 
Sur l’homme en bienfaits caressants. 

Tout ombrage alors semble dire : 
Voyageur, viens te reposer ! 
Elle met dans l’aube un sourire, 
Elle met dans l’onde un baiser. 

Elle cache et recouvre d’ombre, 
Loin du monde sourd et moqueur, 
Une lyre dans le bois sombre, 
Une oreille dans notre cœur ! 

Elle donne vie et pensée 
Aux pauvres de l’hiver sauvés, 
Du soleil à pleine croisée, 
Et le ciel pur qui dit : Vivez ! 

Victor Hugo 

   Quand vient l’été !

La sieste des moissons 
Vincent van Gogh
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  Paroisses Lundi Mardi Mercredi Jeudi Samedi Dimanche

  Eglise de Notre-Dame des 
  Grâces, Grand-Lancy 

8h30 
Messe

11h00 
Messe

  Chapelle de la Sainte-          
  Famille, Grand-Lancy

17h00 
Chapelet

18h30 
Chapelet 
suivi de 
l’Adoration

8h30 
Messe

17h00 
Messe

  Eglise de St Bernard-de 
  Menthon, Plan-les- Ouates 
 

8h00 
Chapelet 
suivi de la 
messe

9h45 
Messe

  Chapelle de St Jean- 
  Baptiste, Perly-Certoux

18h15 
Messe

   12 

Visitez notre site internet ...
www.up-rives-de-laire.ch                    

INFOS PRATIQUES
 Paroisse du Grand-Lancy 
 CCP 12-3752-6 
 IBAN CH39 0900 0000 1200 3752 6 

 Paroisse de Plan-les-Ouates 
 et Perly-Certoux 
 CCP 12-10362-0 (Banque Raiffeisen du   
 Salève)  
 IBAN CH71 8018 7000 0218 4973 5 

 Secrétariat et accueil 

 Chemin des Palettes 41 
 1212 Grand-Lancy 
 Tél 022 794 36 61 
 grand-lancy@cath-ge.ch 

 Le secrétariat est ouvert du lundi au 
 vendredi de 9h30 à 11h30. Fermé  
 pendant les vacances scolaires.  

  
POUR TOUT RENSEIGNEMENT, 

APPELEZ   LE SECRETARIAT 

   

CONTACTS  

Abbé Philippe Matthey, Curé 
Avenue des Communes-Réunies 5 
1212 Grand-Lancy - Tél 022 794 06 33 et             
079 639 94 89  
philippe.matthey@cath-ge.ch 

Père Yves Cornu, Prêtre auxiliaire 
Avenue du Petit-Lancy 37 
1213 Petit-Lancy - Tél 076 460 42 03 
ycor2005@bluewin.ch 

Catherine Menoud, Assistante pastorale 
Rte de Saint-Julien 162 
1228 Plan-les-Ouates -  Tél 079 772 74 16  
catherine.menoud@cath-ge.ch 

et notre page Facebook
UP Rives de l’Aire 

    Comité de rédaction: Montserrat Estruch,  
    Lavinia Galli Milic,  Silvia Bernasconi

Ce journal gratuit est publié tous les 
deux mois (février, avril, juin, août 

octobre et décembre)

HORAIRE DES MESSES, CHAPELET ET ADORATION
(hors vacances scolaires)
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